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iponlsée-d rudoment vers nne solutinn n'en recevra pas une tri prochaine? rit comme les'pnges vivanes de son hirre Son:nomseralà.mot d'érdïe
L'ari:tocratie irlnndisLi conimenc n npprécier le sort nlite lui'a rnitl'union (le litliberté et son tonileau le rende '< <us df
légisilivu à mresuîre que la f uinoe de. l'-ir!nînde entraîne la -ienne. L'Angle- S
lerrn goile. lpuis dieux ans Surto., le friuits amers de sa couliscalion, et
ln Providenc. en rthrçnnt ln gouvernement britannique à nourrir deux nu:
trois milions d'rlnnilnis, nilern l'opinion public à comprendre qu'il y au-
rail nvarlnge, nu lieu d'engloutir sanq profil les ressources <le l'empire Ln Ir- LETTRE- AU PRÉSIDENT ET AU ViCE -PRÉSIDENT
lande, à ce pays lemoile s'admuninistrer et <le pourvoir à se- besoins. Le
Timcs*n'n-t-il r'as émis l'idée <le donner nux Irlandais quelques millions ster- COLONILE DE L ÂM <tI4UE DMN.
ling pour qu'ils.dbnrrassssent d·cux lA ugleterre? La graride-pensée O'Con- Suite etfin.
neil a pourelle l'avenir. Ses efforts, pour n'avoir pas été conronnés de suc- Clest I .progregsif.du cdmmerceles lacs dol'Ooest qui a .fai faire
cès de son vivant, ne seronlt pas slériles. Les grandes choses qu'il laisse l'enlrvprise lu '-heir defer du St. Laurent et <le'l'Atlantique. -
innehvées sonît cn voie de réalisa:nn. Mais, d'ailleurs, quelque reculé "On reconnatra 2êuîéralemenl que lé débouchénaturel pour le commerce
que cet événement puisse être, le rétablissement, de l'ancien Parlement se les laur den haut esl le fleuve'St.;L-îtrent, maintenant navigable pour les.lilus
concilie parfaitemeit avec la constitution b)riin"iniquue. O'Conniell a toujoire gros vaisseaux à voileset i l'hiver n'iaterronpait ias rette.voie, il est im-
été sur cette qîuestion profondément convaircu-de tout ce qu'il a dit, et lui- possible d'imaginer le montant, des affaires.qui se feraient à YluniréaLet,
même a réponiduî à ses détracteurs: Québec. Mais malheureement pour la mère-patrie e p res coloniee,

"On me reproche de manquer dle sincérité; on veut que ce soit uniquement ces entraves ne pourront probablement jamais être levées, le Canada Fera
pour intinmider le Parlement anglais que j'ai commencé ce mnyrnent : Ir- des moyens ariiciels deîransport à l'exemple te s-'vo%
landais, n'en croyez rien. Je veux que le drapeau que j'ai déployé flotte Sm5 et de remédier aux difficultes natur-lles de sa position par.un railroad
sur ma tomber je ne cesserai de combatre que lorsque nous nurons un Pnr- entre Montréal et l'Alantique à la ville dePortland.
lement natior.al à Dublin i oui, je le jure devant mon pays !La distance entre àontréal et Portlad par. la ligne de railroad maintehanx

M. Sharnian Crnwfonrd pense cl qu'il y n ces différences si grandes sur en con.trction est entre 270 et 5M milles; Oc. estime.que-le prix de-càns-
<i une foule de points entre l'rliande et l'A ngleterre, qu'il est impossihie que inaction n'excêîera pas £1,750,000 et quele prix du transport d'un baril de
<c le même Parlement fisse les lois pour tours." Le rappel de l'Union a fleur n'excédera pas 2 cîelins courant.
d'ailleurs un précédent. Cromwell, darn «a acte de despotisme, avait lé- g Rerourant donc au- rapporwélallis plais haut <u prix de transport de la
claré le Parlement iidaindais ini à celui dle la Grande-Bretagne. A la Res- fleur 5 Montréal, à Boston et ù-New-York, on remarquera qu'on pett la h-
inturation, Charles II. en 1651, prononça la révoc-ti.>n de l'Union. Non, vrer à Portland. avec tn seul chargement <le vaisseauxà Montréal, pour
O'Connell n'était ni un insensé, ni un menteur; il avait foi dans la cause 2- 1ld. t 2s-4s 1 Id. pendaut qu'à-Nev-York'elle coûte 5s Ud. et,à Boston
à laquelle il a consacré son existence. Prétendre que l'Irlande et O'Con- 6s.
nell veo'ent nutre chose que le ratîpel, c'est bien peu connaitre l'homme et «Il fat observer ici que Portland ést plus prés de la Grande-Bretagne que
le pays que l'on juge si lestement.Nous voudrions bien que Pon nous exli- New-York, de deux jours (e -,ile etquil possède-ui hâvre'admirable,5
quat par quel expé<lint O'Connell est arrivé à convaincre ses compatriote.« lhiver n'interrompt pas le cours oles oéralicns et l'assurance Fîeuts'effectuer
de ce qu'il ne croyait p- lîu-méme ? A-t-on jamais vu un homme sans foi là à aussi bas prN que dans tous les autres ports du rivàge-delAzlantique.
dans la (ause donmt il se fait le champion opérer les nrcdiges qu'O'Connell a -es v.isseabx pourront être. chargés <iretenentdes charriots du railroad
réalisés en Irlandiel Qunut a la question de savoir si a rupture de l'Union sans frais de trinrport, ni de chargement, etc.
.erait réellement avantageuse à son pays, il nous semble que le témoignage c L'effet de ce railroad sera dedonner.â Montréal, et en Canada, un
dii libérateur liit avoir quelque autorité, car il devnit connaitre assez bien bouché hans les lempe où la navigation do St.-Laurent est arrêtée.
les besoinv de Sa patrie et les moyens d'y satisfaire. O'Connell manquait- &Dans l'été liberté sera donnée de choisir les marchés aussi.bien que la
.il de sincérité quand il s'écriait : roule selon qu'il sera mnins:dispendieiix pour-le fret ou'l'aesurance. 11 ne

'<Il tie sauirait y nvc,îr aie trans-tction sur le rappel ;j'airncrai-3 mieu porera pluts nécesaice, <de transporter les: produ]lits ou les marchandises impor-
eir dan, tin cachot. Non !non ! tant qu'il tac restera un sônliMe <le vie. je- tées clans des ternis peu.fuvorables, ce quoi pîneera'ainsi nos marchands eur
ne transigèrai pas 1 Tant que je vivrai, jo sottiendrai que l'Irlande a le droit le même pied que ceux (le New-Yor et de Boston.

,Pavoir son Parlement :Polr mo't.er qu'il est grandement temps d'ouvrir rette voie au coanmer-
Tomî auconrneîccenttde 'agtaton athoiqu, i diait~ -ce, il fatit obeerver que l'effet du :ysttésne dît druuj-brick. adopté dans. lesToutacompatra- Elat-nis, en IS45, a été de créer immécmiatemeent un commerce étendu

Mon parti est bien pris. Je fouleris ux pieds émancipation si ellea remarqé que l'année derni-
devait retarder le rappel. Demain, le premier ministre m'offrirait le rappel r7. c a
à condition qut'otn remettrait en vigueur tout le Code pénal contre les calio- f
-liques, que j'accepterais joyeu.senent rette offre. Je le déclare du fond de eaise rs le Canada onbsant tndit iprtel det patq
mon âme, devant D)ieu et nmon pays !"eitednleanlajorlsmahalisiprésd'geerearsmo Outi, quoi n <lieu et monie p'rans p!ot Ea<imn écir -îrr latmî ls. T'out ce fret sera, sans doute, transporté :suar le rairad quand il sera- Oui, quoi que aion eisie, linde peut hardiment écrire su r a t terminé, et on peut espérer tn grand accroisserrent dans le commerce, quand
decle rit différentiel mentionné aura disparu, ce qui arrivera bientt puisque le
et il est mort crn perftisaon de loi ruipture de l' (inion7. Nous tns ansint decet i es mot < prjisn < luruprîr <kl'Uion Nos lissns ant<Cparlement l'a laissé à la disposition de la législature coloniale. La vue dux
lWcunes dans ce que nous pourrions rapporter à la gloire du libérateur irlan-
dais que nous nie nous occulcrons pas <le rechercher . s'il n'y a pas a signa- !nnnement qui s'opérera danq le commerce do Canada quand le railroad sera

*ierqueque léère taIte das ue ve pîliiqîîi emé detart dévêe- ermariné, entre Montréal et Portland, a.porté les.promoteurs de cette oeuvre
er quelques lègres taches dans une vie politique eéemontant d'afaires tant en arandises qu'en prodits
aments.Tnotscu u 'n prcésacretàrrnateqe pié avec la Grande-Bretagne, par la, voie de Portland. Un.au.re avantage que

Toits ceux quti l'ont approché s'accordent à reconnaître que sa.vie privée
ne brilla pas de moins d'éclat que sa vie publique. S'il recevnit le Canada retirera de la construction dr- ce railroad sera <'être tin entrepôt

'tavc r des marchés de 1h Nouvelle-Angleterre polir les produits de l'Ouest; -mar-
gtîeeIl la liste civile que l'Irlande offrait a son roi, sa libéralité le rendait chei-
a ses compatriotes nialheureux. Daniel O'Connell fuit irréprochable dans nient le marchand Canadien d'avoir accès. Par rapport à cette partie du
ses- relations privées, touîjouirs filéle. aurx devoirs de l'amitié, aimé <le ceu
<lui l'oni connu, etimé par toutes les personnes qui n'avnient pas interét f le i1 de Boston à Sherbrooke environ .100 miles à l'Est ,detlMontréal. Ce railiroid
haïr, ses manière., níffables désarmaient la malveillanie, et les préjugés de;haï, ss îîanère< aihulesdésrmaentla alvillnce etlespréugé depart du quiartier Nord <le Boston et prisse parles parties'oûi sont les plus riches
ceux qui Papprochnient.s'étaient dissipés qunnd ils s'élhignnient de lui. Il mrre, comme les villes de Lowell, Nas-

avait être pili snuls être cérémonieux, fieravec les.gens hautains. doux et li, Manchester, Essex, etc. Cent miles sont maintenant en opération
.alfable-aivec les humbleIs, Ses vertus priyées ne saurnient être indiffTérentesaffblouve le liîrîle. Ss vrtus piyês n suraentêtr iniffrenescinquante seront pîrêts dlans noavembre prochiain ; et de 120 miles qui restent
a sa patrie, car elles concoururrent à servir ses intrêts. Le libérateur de polr Slierbrolc les engagements sont pris pour40.
l'Ir:nnle laisse quatre fils, Mrgani, Maurice, John et Daniel. Les trois.der- En parant <les marchés.pîuties prodilits Je l'ouest fournis par la'Nocu,
niers ,sont membres dit Parlem aent bri tannique.. 1-cnies snt emhresdîrParetnnt îniannqii. uelle-Angleterre, il ýest bon de déternuiner briévemn -nt la posýitio.n:de ce§ cout-

Il est incontestable que lirlande ne doit pas à O'Connell seul d'avoir se- urêeset le« canaux par lesquels on supplée à le6rs besoins.
coué sa servitude et de s'étre réveillée àaIn liberté ;-nais comme 'a dit M. -" L'état de Maiie est Ia partie nord-ouest de lunion, située entre le.Ca-
de Bea ntr-at: ' Si O'Connell n'a pas créé l'Irlande cntholiqt.e mnnipée, <la et l'Atlantique.
quel autre poîuuvit atussi bieni que -lui. la représenter ? S'il n'i pas seul in- c' il contenait en IS30 unepopulation de
primé à l'rlande le grand mouvement qui l'a si. prodigieusemîuent bhté.et D
développé ?;" S'ili'a pas.fabriqu les imsutiments ic liberté que possède
l'rlianle, quel autre nuirait su les manier comme lui ? Quel est, celui-qui, on -Accroissement dans dix ans 101,8
face des.besoins îe lirlande, n ceût fait uie si profonde intelligence et eût " Et il a contirué îe croître dans la même proportion. Oest le Principal

mis. ler srvie caussiganct2sfueuîts 7marchéù qui fournit le lbois atîx Etas-ni les pêcheries y sont sur ungrn,misj.à leur- service d?oouss;i granides facultés ? - tasUigrn
O'Connell a été enlevé a ses amis et' à sa patrie, -tais tout n'est pas pied pour--la-construction des vaisseaux.il fait plus que tout'autre état de-

mort avec li,, Son esprit animera les -Irlandais, qui seront polir la porté- l'union ; pendant qu'il este roisième sous lerapport du tonnage.mt


